
Homélie de la Sainte Famille C, Lc 2, 41-52 

Dans le prolongement de Noël, nous célébrons aujourd’hui la fête de la 

Sainte Famille de Jésus, Marie et Joseph. Il s’agit d’une famille humaine toute 

simple mais totalement conduite dans la foi. Jésus, le Fils éternel du Père, s’est 

incarné dans une famille humaine, celle de Marie et Joseph. Ils sont unis par un 

amour intense, fondé sur celui qu’ils reçoivent de Dieu. C’est un exemple qui est 

proposé à toutes nos familles. Elles sont appelées à vivre d’un amour enraciné 

dans l’amour de Dieu. Bien vivre c’est vivre en aimant. Et cela ne sera possible 

que si nous puisons à la source de Celui qui est l’amour. 

En ce dimanche, nous entendons des lectures qui nous parlent des relations 

internes à la famille. La première lecture nous donne le témoignage d’Anne. Par 

ses prières insistantes, elle a reçu de Dieu un fils, Samuel. Et elle l’amène au temple 

pour le consacrer au Seigneur. C’est une manière de rappeler que les enfants 

n’appartiennent pas seulement aux parents. Ils sont à Dieu, Père de tous les 

humains. La deuxième lecture insiste précisément sur ce point : nous sommes tous 

membres d’une famille humaine. Mais au jour de notre baptême, nous sommes 

entrés dans celle de Dieu : nous sommes appelés enfants de Dieu. Cela nous 

confère une extraordinaire dignité.  

Dans l’évangile d’aujourd’hui, nous voyons que Marie et Joseph guident le 

Fils de Dieu, qu’il a grandi sous leur protection et qu’ils l’ont élevé. C’est-à-dire 

que Jésus a vécu comme un enfant juif de son temps… et cette humanité n’est pas 

discutable puisque, revenu à Nazareth, il est soumis à ses parents, il grandit en 

sagesse et en taille, comme tout être humain.  Pour la fête de la Pâque, « il 

descendit avec ses parents pour rentrer à Nazareth et il leur était soumis. »  Voilà 

le modèle pour chaque famille : l’amour, l’attention, l’éducation, l’obéissance. 

Nous pouvons dire que cette soumission de Jésus est l’image temporelle de 

son obéissance filiale à son Père céleste. Ainsi, cet évangile nous rappelle la 

véritable origine de Jésus. A ses parents qui s’étonnent, Jésus répond 

naturellement : « Ne saviez-vous pas qu’il me faut être chez mon Père ? » Cette 

question : « Ne le saviez-vous pas ? » est un rappel à Joseph et Marie de ce qui 

leur a été dit dès sa conception.  Pourtant, pour l’intelligence et l’âme humaines 

de Marie, il faudra toute une vie pour les comprendre : « elle garde tous ces 

événements en son cœur » !  

Actuellement, après avoir médité et réfléchi sur la vie de la Sainte Famille, 

la famille chrétienne a une tâche essentielle : former les hommes et les femmes 

d’aujourd’hui à l’amour authentique. Eduquer à l’amour et vivre l’amour dans 

tous nos rapports humains est la mission particulière et irremplaçable des 

familles. C’est la première œuvre d’évangélisation des parents envers leurs 

enfants. À l’exemple de la Sainte Famille, nous ne recherchons rien 

d’extraordinaire, mais nous laisserons, si Dieu le veut, la grâce opérer en nous des 

choses extraordinaires. 
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